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de la periode revolutionnaire et imperiale. Ils sont nombreux et commencent avec Karrete du 

9Floreal an VI, concernant les ecoles et l’instruction publique dans les quatre departements de 

la rive gauche du Rhin. Suit un autre, sur ^Organisation des ecoles centrales, du 11 Brumaire an 

VII (p.344). Fort interessants sont les arretes qui ordonnent Retablissement d’ecoles de 

medecine, en meme temps ä Turin et ä Mayence: le fait que ces deux villes figurent sous le 

meme titre revet une portee symbolique (pp. 363-374). La Revolution avait supprime toutes 

les Universites, Facultes de medecine incluses. Elle revient alors sur certains de ses errements, 

ne serait-ce qu’ä cause des besoins de l’armee. Et l’on ne tarde pas ä voir paraitre les textes 

concernant »la formation d’un corps enseignant sous le nom d’Universite imperiale« (p. 397), 

qui re£oit le monopole de l’enseignement. On lira avec interet le »Memoire concernant 

Plnstruction publique presente au gouvernement au nom de la ville de Mayence le 5 Floreal 

anX« (pp. 445-472). 11 y est dit notamment qu’/Z semble au seul aspect de Mayence que cette 

ville soit destinee par la nature ä devenir le point de communication, Fentrepöt litteraire de la 

France et de FAllemagne ... qu'aucune autre ville ne pourrait etre aussi facilement le centre 

honorable oü se porteront les Allemands et les Franqaispour l’echange utile de leurs connaissan- 

ces; qu’elle doit devenir un point de communication litteraire (de la France) l'Allemagne. 

II y est souligne qu’elle passe, avec Mannheim pour etre la ville oü l’on parle l’allemand le plus 

pur. On y voit apparaitre un Lycee des 1803 (pp. 746-747); puis, le premier recteur de 

l’Universite, un Fran?ais, M. Boudy (p. 502), son premier administrateur, M. Lassaux (p. 597). 

Lequel se trouve charge d’une täche delicate: la question des domaines et biens divers de 

l’Universite, leur gestion, les contestations elevees gä et lä; probleme pour lequel Parbitrage du 

prefet Jeanbon Saint-Andre se revele necessaire (p. 682). 11 est interessant de voir comment 

Padministration napoleonienne s’efforce de tenir compte des realites mayen^aises. Signalons 

qu’en outre cet ouvrage de valeur contient de beaux plans de la ville (pp. 579-589), et une carte 

du departement du Mont-Tonnerre (p.514).

Un bei ensemble de documents, essentiel pour Phistoire de Pancienne Universite de 

Mayence.

Rene Pillorget, Paris

Universität im Aufbruch. Die Alma mater Jenensis als Mittler zwischen Ost und West. Hg. 

von Herbert Gottwald, Jena und Erlangen (Verlag Druckhaus Mayer) 1992, 394 p.

En juin 1991 a eu lieu ä Pinitiative du College europeen et de PInstitut d’histoire de 

l’Universite de Jena un colloque consacre ä Phistoire de l’Universite et ä ses Orientations 

futures. Les Conferences prononcees en plenum, et qui occupent les premieres cent pages du 

volume des actes, sacrifient tout particulierement ä la dimension projective de Pentreprise. Le 

mot d’ordre de democratisation revet toutefois des significations sensiblement differentes 

selon qu’on y voit un processus continu et souvent avorte dans la vie universitaire ou le retour 

ä des symboles populaires longtemps refoules comme la definition fichteenne de la nation ou la 

fete de la Wartburg.

Six ateliers etaient consacres respectivement ä l’Universite de Jena au debut de l’ere des 

Lumieres, ä l’Universite durant l’epoque classique dans ses relations avec l’Allemagne et le 

reste de l’Europe, ä Phistoire de Jena au XIXC siede, puis au XXe siede, enfin ä la place de Jena 

dans le processus d’unification allemande. Les contributions presentees dans le cadre de ces 

divers ateliers constituent Paspect le plus novateur d’un volume qui esquisse en pointille, ä 

travers une suite de micro-analyses consacrees ä des etudes de cas, Revolution d’une Universite 

prestigieuse dans la longue duree.

Les etudes historiques connaissent ä Jena un premier developpement au lendemain de la 

Guerre de trente ans. Une monographie consacree ä Joachim Georg Darjes montre plus 

specialement au debut du XVIII* siede la carriere politique d’un cameraliste gagne ä la pensee 
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des Lumieres. Durant ia demiere decennie du siede, Jena accueillit un nombre non negligeable 

d’etudiants qui vehiculerent, malgre Finstitutionnalisation d’un contröle etatique, les idees de 

la Revolution.

Parmi les themes d’enseignement et de recherche qui seduisirent particulierement les 

universitaires, les auteurs accordent une place particuliere ä la nature, prise comme un concept 

philosophique dans la premiere philosophie de Schelling ou comme l’objet d’analyses chimi- 

ques, directement utilisables par Findustrie, auxquelles se livre Ludwig Knorr.

Les contributions consacrees au XXC siecles sont toutes - peut-etre trop exclusivement - 

placees sous le signe des problemes politiques, du conflit entre science et pouvoir. Les constats 

y sont souvent en demi-teinte: il n'y a pas eu d’autonomie de la science; il n’y a pas eu de 

science totalement asservie: »Viele Wissenschaftler der Jenaer Universität wahrten aus tradi- 

tions- und wissenschaftsbewußter Sicht in der NS-Zeit ihre Integrität. Zum Widerstand 

reichte dies aber nicht und nur selten zu bewußter Verweigerung« (p.249). En fait la 

contrainte politique pese souvent sur l’activite scientifique par l’intermediaire d’une prolifera- 

tion bureaucratique qui merite pleinement Factention critique de l’historien.

Dans le contexte tres particulier qui presidait ä la redaction d’un livre d’orientation sur la 

nouvelle Universite de Jena, la contrainte politique la plus directement presente dans les esprits 

etait celle de Fancienne RDA. A defaut du recul necessaire pour une exploitation historique 

des sources, les contributions consacrees ä Jena entre 1945 et 1989 sont des recits, voire des 

elements d’autobiographie. Une breve histoire de l’activite conduite par le pedagogue Peter 

Petersen montre les limites imposees de facto ä Pinnovation pedagogique sous la direction du 

SED. Les deux cercles Eisenberg et Bloch de Jena, decimes ä la fin des annees 1950, fournissent 

un autre exemple edifiant de la reforme impossible. La resistance des professeurs Hund et 

Brednow aux injonctions politiques ne peut qu’illustrer la cesure entre les ambitions et les 

resultats de la politique scientifique en RDA.

On regrettera que Fevocation de FUniversite soit trop centree sur les sciences humaines, 

comme si les autres disciplines n’avaient pas ete au cours des siecles aussi fragiles, face aux 

injonctions politiques. On regrettera aussi que les speculations sur Favenir, encore vagues, 

occupent dans l’ouvrage une place trop large. En revanche il faut souligner la volonte de 

comprehension historique illustree par une tres utile bibliographie qui clöt le volume. Cette 

volonte est aussi soulignee par la mise en oeuvre d’une methode comparative: pour eclairer tel 

ou tel probleme Jena est mis en relation avec Heidelberg, Gießen ou meme Uppsala ou les 

Pays-Bas. L’histoire des Universites, y compris celles de Fest de FAllemagne, passe par l’etude 

de leur insertion dans le complexe reseau des interactions europeennes.

Michel Espagne, Paris


